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Sûrs de la légitimité et de la primauté de nos droits 
 

NOTRE BUT 
 
 

Nous savons qu'une partie de l'opinion française restera sourde — voire même 
hostile — à nos appels. Convaincus que l'arme nucléaire est indispensable à la « grandeur » 
et à la sécurité de la France, ces braves gens continueront à nous tenir pour de mauvais 
Français et, peut-être, pour des « anti-français » méritant d'être rapidement mis hors d'état 
de nuire. 

 
A ces « bons » Français, nous demanderons si leur patriotisme irait — 

éventuellement — jusqu'à leur faire accepter, avec plaisir et fierté, que « nos » essais 
nucléaires soient, désormais, effectués en France métropolitaine. Au fait, n'étaient-ce pas 
ces fervents défenseurs de la Patrie que M. Galley, ministre des Armées, rassurait, l'année 
dernière, en déclarant formellement, au cours d'une de ses apparitions à la télévision, que le 
gouvernement n'envisageait aucunement de poursuivre son programme d'essais nucléaires 
par des explosions souterraines en France même? 

 
Quant à nous, nos raisons sont claires, notre but est précis : nous constatons que 

l'implantation d'un Centre d'Essais nucléaires dans nos îles n'a apporté à la Polynésie qu'une 
fausse prospérité n'ayant profité qu'aux plus riches; qu'elle a freiné considérablement le 
développement d'une économie saine, condition fondamentale de la construction de notre 
avenir; qu'elle a multiplié les faux besoins, la délinquance juvénile et la criminalité; que la 
pollution radioactive de notre environnement — dont elle est responsable — rend plus 
nombreux les cas de cancer et de leucémie (dont les statistiques sont tenues secrètes); et 
qu'enfin, elle a empêché toute évolution démocratique, toute modernisation de nos 
institutions locales. 

 
C'est pourquoi, sûrs de la légitimité et de la primauté de nos droits de Polynésiens sur 

la Polynésie, ne désirant que vivre libres et heureux chez nous sans nuire à personne, 
qu'assurer à nos enfants l'avenir le meilleur possible sur la terre de leurs ancêtres, nous 
poursuivrons jusqu'au bout — et avec l'aide de tous les gens de cœur — le combat pacifique 
qui libérera notre pays de la domination de la Bombe. 

 
Francis Sanford 

Extrait d’un texte publié dans 
« Le Bataillon de la Paix » (1974) 


